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Le 16 décembre 2024, le ministère de la Santé à Gaza annonce que plus de 45 000 

personnes ont été tuées, dont plus de la moitié sont des femmes ou des enfants, depuis 

le début de l’opération militaire israélienne en réponse aux massacres du 7 octobre 2023 

commis par le Hamas. D’après les autorités sanitaires à Gaza, ce bilan reste incomplet, 

car plusieurs milliers de morts sont encore sous les décombres et n’ont pas été 

comptabilisés1. En septembre 2024, le Centre satellitaire des Nations unies (UNOSAT) 

avait conclu que les deux tiers des bâtiments de la bande de Gaza avaient été détruits 

ou endommagés2. En décembre 2024, l’ONG Airwars publie un rapport se concentrant 

sur l’analyse des 25 premiers jours de l’opération israélienne contre Gaza. Airwars a 

comptabilisé au moins 5 139 civils qui ont été tués en octobre 2023, soit quatre fois plus 
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que lors des opérations de la coalition contre l’organisation État islamique en Irak 

pendant le mois de mars 2017 –  qui était jusqu’alors le mois le plus meurtrier dans un 

conflit analysé par Airwars depuis sa création en 2014. En octobre 2023, au moins 1 900 

enfants ont été tués dans la bande de Gaza, soit autant que ce qu’Airwars avait 

documenté sur l’année 2016 entière en Syrie3.  

Deux éléments des opérations israéliennes ont été particulièrement critiqués – 

notamment par la presse, par des organisations non gouvernementales (ONG) et par le 

Haut-Commissariat des Nations unies aux droits de l’homme (HCDH) : l’emploi de 

bombes non guidées et l’emploi de bombes de forte puissance dans des zones à forte 

densité de population. Cet éclairage analyse les raisons pour lesquelles ces éléments ont 

été critiqués, tout en mettant en garde contre l’idée que des bombardements au moyen 

de bombes guidées et de plus faible puissance seraient nécessairement plus éthiques et 

licites.  

Pour ce faire, ce texte procède en trois temps. La première partie démontre que 

l’utilisation de bombes non guidées sur des zones densément peuplées met en lumière 

le non-respect du droit international humanitaire (DIH) et le mépris des vies civiles 

palestiniennes par Israël. La seconde partie montre également que l’utilisation de 

bombes de forte puissance explosive dans des zones peuplées, même si elles sont 

guidées, viole également les principes du DIH. La troisième partie fait l’analyse critique 

de l’idée selon laquelle des bombardements seraient éthiques et licites s’ils sont 

conduits au moyen de bombes précises et de relativement faible puissance. 

1. L’usage de bombes non guidées et l’indifférence aux pertes civiles  

Depuis le début du conflit, plusieurs ONG et experts du droit de la conduite des hostilités 

– une branche du DIH – ont dénoncé l’emploi par Israël de bombes non guidées contre 

Gaza. Sur les 29 000 munitions air-sol larguées par l’armée israélienne sur Gaza entre 

octobre et décembre 2023, 40 à 45 % seraient des bombes non guidées, dites « bombes 

gravitaires » (appelées « dumb bombs » en anglais), d’après une étude des services de 

renseignement états-uniens révélée par CNN en décembre 20234. 

En termes techniques, une bombe guidée (appelée « smart bomb » en anglais) 

fonctionne grâce à une centrale inertielle, un récepteur d’un système de navigation par 

satellite (souvent le Global Positioning System – GPS) ou un capteur capable de détecter 

un faisceau laser, qui évaluent la position de la bombe par rapport à sa cible. Ces 

informations sont utilisées par un calculateur qui actionne des gouvernes sur la bombe 

pour corriger sa trajectoire pendant sa chute. Ce type de dispositif peut souvent être 

fixé sous forme de « kit » sur une bombe gravitaire pour en faire une bombe guidée. On 

utilise l’erreur circulaire probable (Circular Error Probable – CEP) pour mesurer la 

précision d’une munition, c’est-à-dire le rayon du cercle dans lequel statistiquement la 

moitié des bombes arrivent5. Dans des conditions de test, la CEP d’une bombe de type 

Mk 82 est de l’ordre d’un mètre lorsque l’arme est guidée par laser et de cinq mètres 
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lorsque le guidage se fait par GPS et centrale inertielle. La CEP de la même bombe 

larguée depuis une altitude de 15 000 pieds (environ 4 500 mètres) est de l’ordre d’une 

centaine de mètres lorsqu’elle n’est pas guidée vers son point d’impact6. Cette précision 

peut grandement varier en fonction de la vitesse et de l’altitude de largage, ainsi que 

des conditions météorologiques7. En tombant en moyenne plus proches de leur cible, 

les bombes guidées exposent – en principe – moins les civils au risque d’être tués ou 

blessés. 

Les principes du DIH en matière de conduite des hostilités 

D’après le DIH, la conduite de toute attaque, terrestre, navale, aérienne ou autre, dans 

le contexte d’un conflit armé, doit respecter trois principes coutumiers : les principes de 

distinction, de proportionnalité et de précaution.  

Premièrement, « Les parties au conflit doivent en tout temps faire la distinction entre 

civils et combattants8 ». Sont notamment interdites les attaques sans discrimination9, 

c’est-à-dire celles « qui ne sont pas dirigées contre un objectif militaire déterminé », 

celles « dans lesquelles on utilise des méthodes ou moyens de combat qui ne peuvent 

pas être dirigés contre un objectif militaire déterminé » ou celles « dans lesquelles on 

utilise des méthodes ou moyens de combat dont les effets ne peuvent pas être limités 

comme le prescrit le [DIH]10 ».  

Deuxièmement, le principe de proportionnalité « interdit de lancer des attaques dont on 

peut attendre qu’elles causent incidemment des pertes en vies humaines dans la 

population civile, des blessures aux personnes civiles, des dommages aux biens de 

caractère civil, ou une combinaison de ces pertes et dommages, qui seraient excessifs 

par rapport à l’avantage militaire concret et direct attendu11 ».  

Troisièmement, selon le principe de précaution, « toutes les précautions pratiquement 

possibles doivent être prises en vue d’éviter et, en tout cas, de réduire au minimum les 

pertes en vies humaines dans la population civile, les blessures aux personnes civiles et 

les dommages aux biens de caractère civil qui pourraient être causés incidemment12 ». 

Ce principe s’applique notamment au choix des armes utilisées pour une attaque, 

puisqu’il implique de « prendre toutes les précautions pratiquement possibles quant au 

choix des moyens et méthodes de guerre13 ». 

L’adoption des bombes guidées par la force aérienne états-unienne pendant la guerre 

du Viêt-Nam avait d’abord pour objectif d’améliorer l’efficacité des bombardements 

aériens – en obtenant les mêmes résultats avec moins de bombes et donc moins 

d’avions. Cependant, c’est aussi pour limiter les risques de tuer ou blesser des civils que 

leur utilisation s’est progressivement répandue14. L’utilisation d’n système de guidage 

considérée comme indispensable au respect du DIH si des civils risquent de se trouver 

proche de la cible visée. L’usage de bombes non guidées pour frapper des cibles dans 

des zones peuplées conduirait en revanche à la violation de ses principes. En effet, 

d’après une étude publiée en janvier 2022 par le Comité internationale de la Croix-
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Rouge (CICR), « le manque de précision de certains systèmes d’armes explosives, comme 

[…] les bombes […] non guidées lancées à partir d’aéronefs, permet difficilement de 

diriger ce type d’armes contre un objectif militaire spécifique, comme l’impose le principe 

de distinction et le principe d’interdiction des attaques sans discrimination15 ». 

C’est pourquoi plusieurs voix se sont élevées pour dénoncer l’utilisation de bombes non 

guidées à Gaza16. Marc Garlasco, analyste pour l’ONG PAX (après une carrière au 

département états-unien de la Défense, aux Nations unies et à Human Rights Watch) a 

notamment déclaré qu’Israël devrait en principe « utiliser l’arme la plus précise possible 

dans une zone aussi densément peuplée17 » et que son usage de bombes non guidées 

« remet totalement en cause [sa] prétention à minimiser les dommages subis par les 

civils18 ». Human Rights Watch, Oxfam et Amnesty International ont aussi émis des 

déclarations qui rejoignent celle de Garlasco19. 

En avril 2024, une enquête du magazine israélien +972 Magazine recueille le 

témoignage de six officiers de renseignement israéliens et révèle que les bombes non 

guidées ont été utilisées en priorité pour attaquer les combattants les plus juniors du 

Hamas. Cela permettait de conserver les munitions plus précises et plus chères pour des 

cibles de plus haute valeur. Lors de ces attaques au moyen de bombes non guidées, les 

vies de jusqu’à 15 ou 20 civils palestiniens pouvaient être sacrifiées pour tuer une 

personne identifiée comme membre du Hamas20. Une telle tolérance aux pertes civiles 

n’est pas compatible avec le respect du principe de proportionnalité21. Cette 

arithmétique macabre montre aussi que l’armée israélienne préférait sacrifier une 

vingtaine de vies palestiniennes plutôt qu’une vingtaine de milliers de dollars états-

uniens (USD) – le prix d’un kit qui transforme une bombe gravitaire en munition 

guidée22. Toutefois, comme la suite de cet éclairage le montre, l’usage de bombes 

guidées peut réduire les dommages subis par les civils, mais il ne suffit pas à assurer leur 

protection dans une zone aussi densément peuplée que Gaza. 

2. Des bombes trop puissantes pour mener des attaques discriminées  

Si l’usage de bombes guidées est une condition nécessaire au respect des principes du 

DIH lors d’attaques menées dans des zones peuplées, cette condition n’est pas 

suffisante. La puissance explosive de ces bombes doit aussi être prise en compte. 

L’étude du CICR précitée précise également que « l’utilisation de munitions ayant un 

large rayon de destruction par rapport à la dimension de leur objectif militaire […] 

pourrait être contraire au DIH, et en particulier au principe d’interdiction des attaques 

disproportionnées et sans discrimination, même si les munitions sont dotées d’un 

système de guidage de précision23 ». En effet, comme le rappelle Maja Zehfuss, 

aujourd’hui professeure à l’Université de Copenhague, « “la précision”, en termes 

d’efficacité à atteindre une cible, n’est pas la même chose que “la précision” en termes 

d’efficacité à ne pas frapper quelque chose d’autre24 ». 
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Ainsi l’utilisation de bombes de forte puissance Mk 83 et Mk 84 par la force aérienne 

israélienne a été particulièrement critiquée. La bombe Mk 83 est une bombe de 1000 

livres (453 kg), contenant 202 kg d’explosif. La bombe Mk 84 pèse 2000 livres (907 kg) 

et contient 429 kg d’explosif25. Ces bombes peuvent être équipées d’un système Joint 

Direct Attack Munition (JDAM) de guidage inertiel et par GPS. Une bombe Mk 83 équipée 

d’un kit JDAM est alors désignée GBU-32 (pour « Guided Bomb Unit ») et une bombe Mk 

84 équipée d’un kit JDAM est désignée GBU-3126. La puissance explosive de ces bombes 

les rend inadéquates pour un usage dans des zones peuplées. Une bombe Mk 84 a un 

rayon de létalité qui s’étend entre 350 et 400 mètres du point d’impact27. Jusqu’à 800 

mètres, les fragments de la bombe peuvent causer des blessures importantes et de 

sérieuses destructions28. Le rayon de létalité de ces armes est donc bien supérieur à leur 

CEP de quelques mètres. Ce n’est pas parce qu’elles atteindront plus précisément leur 

cible qu’elles ne causeront pas de destructions tout autour. 

Une enquête de CNN parue en décembre 2023 a révélé que l’armée israélienne avait 

largué plus de 500 bombes Mk 84 sur la bande de Gaza pendant le premier mois de la 

guerre29. Une enquête du New York Times précise quant à elle que plus de 200 bombes 

Mk 84 ont été larguées sur le sud de la bande de Gaza, dans des zones que l’armée 

israélienne avait désignées comme « sûres pour les civils » pendant les six premières 

semaines du conflit30.  

En juin 2024, le Haut-Commissariat des Nations unies aux droits de l’homme (HCDH) 

publie un rapport relatant l’utilisation « probable31 » par Israël de bombes GBU-31 et 

GBU-32 au cours de quatre attaques contre Gaza entre octobre et décembre 2023. Le 9 

octobre, une attaque israélienne sur un marché dans le camp de réfugiés de Jabaliya, au 

nord de Gaza, est menée au moyen d’une ou deux bombes GBU-31 et tue au moins 42 

personnes, dont 14 enfants d’après le HCDH32. L’ONG Airwars estime quant à elle le 

nombre de civils tués entre 65 et 7333. Le 25 octobre, plusieurs GBU-31 s’abattent sur 

des immeubles résidentiels dans la ville de Gaza, rasant une surface de 5 700 m² et tuant 

au moins 105 personnes, dont 32 femmes et 47 enfants, d’après le HCDH34. Le 31 

octobre, une zone densément peuplée du camp de réfugiés de Jabaliya est bombardée 

au moyen d’au moins quatre GBU-32 (mais il pourrait aussi s’agir de GBU-3135). Dix 

bâtiments sur une zone de 2 500 m² sont rasés par les explosions. Le HCDH a pu 

confirmer la mort d’au moins 56 personnes36 et Airwars rapporte qu’au moins 126 

personnes, dont 22 femmes et 69 enfants, ont été tuées37. Le 2 décembre, 15 immeubles 

sont détruits par l’explosion d’environ neuf GBU-31 dans le quartier de Shuja’iyya, dans 

la ville de Gaza. Au moins 60 personnes ont été tuées d’après le HCDH38. 

Le rapport du HCDH décrit ces attaques comme « emblématiques39 » des violations du 

DIH par Israël. L’emploi de plusieurs bombes d’une telle puissance dans des attaques 

lors desquelles plusieurs bâtiments sont rasés « aboutirait selon toute vraisemblance à 

une attaque sans discrimination. […] Ces attaques apparemment indiscriminées 

s’ajoutent à des centaines d’autres de nature similaire40 ». Concernant le non-respect du 

principe de proportionnalité, le HCDH ajoute que lors de ces attaques, il est « difficile de 
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concevoir un avantage militaire qui justifierait l’ampleur prévisible des dommages 

causés aux civils et aux biens de caractère civil41 », même pour les frappes du 31 octobre 

et du 2 décembre, lors desquelles l’armée israélienne avait dit viser un complexe 

souterrain du Hamas ou un de ses commandants militaires. C’est également l’analyse de 

Marc Schak, professeur de droit international à l’Université de Copenhague, pour qui il 

est raisonnable de conclure que l’attaque du 31 octobre constitue un crime de guerre42. 

En mai 2024, la diplomatie états-unienne essaye sans succès de convaincre Israël de ne 

pas lancer une offensive de grande ampleur contre la ville de Rafah, qui accueille un 

million de déplacés internes palestiniens ayant fui les autres zones de Gaza. Pour faire 

pression sur Israël, les États-Unis suspendent la livraison de 1 800 bombes Mk 84 à cause 

de « l’impact qu’ils pourraient avoir dans des environnements urbains denses, comme 

on l’a vu dans d’autres parties de la bande de Gaza43 ». Cette décision intervient 

cependant bien tard, alors que les États-Unis ont déjà envoyé plus de 10 000 bombes de 

ce type à Israël depuis octobre 202344. 

3. Les illusions autour de ce que la précision des bombes permettrait 

Ces condamnations de l’emploi de bombes non guidées ou dotées d’une grande 

puissance explosive pour mener des attaques en zones peuplées sont justifiées. 

Cependant, cela ne devrait pas conduire à légitimer des bombardements aériens sur des 

zones peuplées conduits avec des munitions précises et d’une puissance plus faible. 

Comme le rappelle Brian Castner d’Amnesty International, « même l’utilisation d’une 

arme plus petite, ou l’utilisation d’une arme à guidage de précision, ne signifie pas que 

vous ne tuez pas de civils, et cela ne signifie pas que toutes vos frappes sont 

soudainement licites45 ». 

D’après plusieurs sources consultées par le New York Times, Israël aurait eu plus souvent 

recours à des bombes guidées de plus faible puissance en 2024 qu’en 2023, suite aux 

pressions de l’administration états-unienne. Il s’agit de bombes de 250 livres (110 kg), 

dont 17 kg de charge explosive, dotées d’un guidage inertiel et GPS, et désignée GBU-

39 SDB (pour « Small Diameter Bomb »)46. Elles ont donc une charge explosive 12 fois 

moins lourde que celle d’une GBU-32 et 25 fois moins lourde que celle d’une GBU-31. 

Pourtant, elles ont été utilisées dans plusieurs frappes qui ont coûté la vie à de 

nombreux civils. D’après le HCDH, le 2 novembre 2023, au moins quatre GBU-39 sont 

utilisées dans un bombardement sur le camp de réfugiés d’Al Bureij. Malgré leur charge 

explosive relativement faible par rapport à celles de bombes GBU-31 ou GBU-32, ces 

bombes sont capables de provoquer l’effondrement de certains bâtiments. En 

l’occurrence, l’attaque fait s’effondrer douze bâtiments et en endommage sévèrement 

neuf autres, causant au moins quinze morts, dont cinq femmes et neuf enfants, que le 

HCDH a pu confirmer47. Airwars mentionne un bilan de 29 morts pour cette attaque48. 

Le HCDH rapporte également que deux GBU-39 ont été utilisées dans une attaque 

contre l’école Al Buraq le 9 novembre 2023, dans la ville de Gaza, tuant 34 personnes. 
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La frappe visait un commandant du Hamas selon l’armée israélienne49. Le 26 mai 2024, 

une attaque sur un camp de réfugiés à Rafah visant deux dirigeants du Hamas est 

conduite au moyen de deux de ces bombes et cause la mort de 45 personnes50. 

Dans son rapport précité, le HCDH ne fait pas de distinction entre les lourdes bombes 

GBU-31 et GBU-32 et les GBU-39 plus légères. Elles sont toutes les trois concernées par 

son analyse du non-respect par Israël des principes du DIH : « Les armes explosives qui 

ont une projection aussi vaste ne peuvent pas être dirigées contre un objectif militaire 

spécifique dans les zones densément peuplées de Gaza, et les effets ne peuvent être 

limités, ce qui entraîne des frappes sur des biens militaires, des civils et des biens de 

caractère civil sans distinction51 ». En effet, comme le précise Wes J. Bryant, un ancien 

sous-officier de la force aérienne états-unienne spécialisé dans l’estimation des 

dommages collatéraux, « quand on utilise une arme destinée à la précision et la 

réduction des dommages collatéraux dans une zone où il y a une concentration de civils, 

cela va vraiment à l’encontre de l’utilisation prévue52 ». 

Pourtant, le porte-parole de la Maison-Blanche John Kirby déclare au sujet de l’attaque 

du 26 mai 2024 : « les Israéliens ont dit avoir utilisé des bombes de [17 kg de charge 

explosive]. Si c'est effectivement ce qu’ils ont utilisé, cela témoigne certainement d’un 

effort de ciblage et de précision53. » Ce commentaire de la Maison-Blanche illustre l’idée 

tenace selon laquelle un bombardement conduit à l’aide de munitions de précision 

serait nécessairement licite et éthique. 

Ce raisonnement est pourtant fallacieux. Maja Zehfuss rappelle que la précision 

grandissante des munitions aériennes n’a pas seulement permis de frapper plus 

efficacement les mêmes cibles, mais a aussi permis de frapper des cibles que l’on aurait 

renoncé à attaquer avec des bombes non guidées, notamment au cœur de zones 

densément peuplées54. Mathias Delori, chercheur au Centre national de la recherche 

scientifique (CNRS), précise que « les systèmes de guidage permettent aux bombes 

d’exploser au cœur des villes, ce qui augmente les risques de tuer des civils55 ». Le recours 

à des bombes guidées au cœur de zones peuplées s’accompagne d’un discours qui 

relègue les pertes civiles au rang d’accidents56. Ces pertes sont pourtant 

structurellement prévisibles à partir du moment où on fait détonner plusieurs 

kilogrammes d’explosifs dans une zone peuplée et où l’on répète l’expérience par des 

milliers de bombes larguées. 

L’argument selon lequel les destructions et les morts civiles dans les bombardements 

aériens ne seraient qu’accidentelles est d’autant plus troublante dans le contexte des 

attaques contre Gaza. Dans un rapport publié en juin 2024, la Commission internationale 

indépendante chargée d’enquêter dans le Territoire palestinien occupé et en Israël 

considère que « la stratégie de bombardement adoptée par Israël semble cohérente 

avec l’application de la doctrine Dahiya sur la bande de Gaza57 ». Cette doctrine, du nom 

de la banlieue sud de Beyrouth bombardée par Israël en 2006, préconise l’emploi d’une 

force délibérément excessive et disproportionnée contre la population et les 
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infrastructures civiles, pour les dissuader de soutenir les groupes armés qui s’opposent 

à Israël58. L’hypothèse selon laquelle les morts civiles et les destructions à Gaza n’ont 

rien d’accidentel mais font partie de la stratégie israélienne doit donc être sérieusement 

considérée. En décembre 2024, Amnesty International publie un rapport dans lequel elle 

conclue que quinze bombardements israéliens ne visant pas d’objectif militaire – dont 

le bombardement sur Jabaliya le 9 octobre 2023 –  constituent des crimes de guerre. 

Selon l’ONG, dans le contexte général de l’opération israélienne à Gaza, ces 

bombardements sont aussi des meurtres constitutifs d’un crime de génocide, c’est-à-

dire qu’ils ont été « commis dans l’intention de détruire, ou tout ou en partie59, » le 

groupe des Palestiniens de la bande de Gaza60. 

Conclusion : les débats techniques ne doivent pas faire oublier les 

souffrances humaines 

Cet éclairage a montré pourquoi l’absence de guidage et la puissance des bombes 

utilisées dans certains bombardements aériens contre Gaza étaient révélatrices du 

mépris par l’armée israélienne des principes cardinaux du DIH et des vies des civils 

palestiniens. Il démontre également que l’utilisation de bombes guidées et de plus faible 

puissance n’est pas en soi une garantie de la protection des civils et du respect du DIH.  

Pire, même : l’argument de la précision de certaines bombes a contribué à normaliser 

les bombardements en zones peuplées en véhiculant le fantasme d’une guerre qui serait 

désormais, grâce à la technologie, menée plus éthiquement. Les débats techniques sur 

les caractéristiques de certaines armes ne doivent d’ailleurs pas focaliser l’attention sur 

les moyens utilisés au détriment de ce qui doit être central : l’ampleur des destructions, 

le nombre de morts et de blessés et les souffrances humaines qui en résultent. 
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